
Changements climatiques,
quelles conséquences ?

Depuis la fin du XIXe siècle, la température moyenne planétaire s’élève, en raison des activités humaines, 
provoquant des changements à l’échelle mondiale (augmentation du niveau de la mer, intensification 
des phénomènes cycloniques, sécheresses répétées, etc.). Le 6e rapport du GIEC se base sur le scénario 
d’une augmentation probable de la température de 1,5 °C entre 2030 et 2052.

Pour ce scénario, les impacts sur le climat local 
et régional seraient importants : augmentation 
des épisodes de chaleur extrême dans les zones 
habitées, augmentat ion des phénomènes 
de précipitations intenses avec 7 % de pluies 
supplémentaires dans l’hémisphère nord et des 
r isques d’inondation accrus. Pour les régions 
côtières, des élévations du niveau de la mer et une 
augmentation des risques de submersion marine, 
entre autres.

L’impor tance de l’agg ravat ion du r i sque 
d’inondation va toutefois dépendre d’une part, 
des scénarios d’émission des gaz à effet de serre 
(GES) et donc de l’augmentation de la température 
moyenne mondiale et d’autre part des trajectoires 
de développement plus ou moins soutenables qui 
seront prises par les territoires ainsi que des efforts 
en matière d’adaptation qui seront réalisés.

L’impact du changement cl imatique sur les 
ruissellements et les coulées de boues

Le changement climatique intensifie le cycle 
de l’eau et conduit donc à des modifications du 
régime des précipitations. De manière générale, 
l’Europe du nord devrait ainsi connaître au cours 
du XXIe siècle une augmentation globale de 
ses précipitations, notamment en hiver tandis 
que l’Europe du sud verrait une diminution, plus 
particulièrement en période estivale.

La part des précipitations extrêmes devrait quant 
à elle très probablement augmenter sur la plupart 
des régions y compris sur celles qui verront une 
diminution des quantités globales de précipitation.

Au niveau global, les intensités des évènements de
précipitation extrême devraient augmenter 
de 7 % pour chaque degré de réchauffement 
supplémentaire.

Dans les régions méditerranéennes, le nombre 
d’événements serait également plus important avec 
une hausse de l’ordre de 20 %. La Caisse centrale 
de réassurance (CCR) estime que les dommages 

aux biens assurés liés aux phénomènes d’inondation 
par ruissellement devraient augmenter de 50 % d’ici 
2 050 en France métropolitaine.

Ainsi, l’augmentation attendue de la fréquence 
et de l’intensité des épisodes de précipitation 
extrême devrait contribuer à augmenter le risque 
d’inondation pluviale et les phénomènes de 
ruissellement et de coulées d’eaux boueuses tant 
en milieu urbain que rural.

L’impact du changement cl imatique sur les 
débordements de cours d’eau

L’impact du changement climatique sur le cycle 
de l’eau, avec l’augmentation de l’intensité et de 
la fréquence des phénomènes pluviaux, devrait 
également conduire à une modification des risques 
d’inondation des fleuves et rivières avec toutefois de 
grandes disparités entre régions et bassins-versants. 
Au niveau européen, la France serait l’État subissant 
le plus de dommages avec plus de sept milliards de 
dommages moyens annuels pour un réchauffement 
de 2 °C, devant l’Allemagne et l’Italie.

Cette probabilité d’augmentation des évènements 
plus importants pousse les territoires à rechercher 
des solutions pour prévenir ces phénomènes, en 
ayant toutefois des difficultés à quantifier les effets 
et donc à dimensionner précisément la réponse à 
apporter à l’échelle locale.
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